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Encore un été sous les cocotiers ? 
Cette année encore, les oiseaux blessés ont établi de nouveaux records: 

 740 oiseaux arrivés entre la mi-juin et la mi-juillet 
 jusqu'à 250 martinets en soins en même temps 
 65 oiseaux arrivés en une journée (28 juin). Le record de l'été 2004 était de 

34 oiseaux (aussi le 28 juin, quelle journée !!) 
 petit bilan des oisillons élevés cet été: 

La moitié des 502 passereaux recueillis, ainsi que 62% des 400 martinets, 70% 
des 98 rapaces nocturnes et 72% des 88 rapaces diurnes ont pu partir en pleine 
forme du centre de soins pour vivre leur vie au grand air. 
 

 
 
 
 
La prochaine Assemblée Générale se tiendra le 3 février 2006 
à 19H30 à la salle Claude Vacheron à Francheville. 
Venez nombreux ! Nous vous attendons avec impatience. 
L'ordre du jour, la procuration de vote et le plan d'accès se 
situent dans les feuilles supplémentaires de cette circulaire. 
                                                                    Laetitia 

Rassurez-vous…. 
…nous ne vous avons pas oubliés ! 

Chers adhérents, nous devions vous tenir au courant de l'activité de notre "clinique pour oiseaux" depuis un 
moment.  Mais le temps au centre de soins ne semble pas défiler à la même vitesse qu'autre part, les 
journées de 24 heures sont trop courtes. Voilà pourquoi des mois se sont écoulés depuis la dernière 
circulaire. Ils sont passés vite, trop vite, ont été mouvementés, des dizaines de bénévoles et stagiaires ont 
veillé jours et nuits aux chevets des pensionnaires encore plus nombreux ce printemps. Tout ceci nous allons 
vous l'expliquer.  
Entrez dans l'univers du centre de soins version printemps-été 2005 … 
 

Cependant la nouveauté de l'été 2005 fut le nombre de personnes se dévouant au chevet des oiseaux blessés et des "tout 
petits". Car si de plus en plus d'oiseaux trouvent nos portes ouvertes, le nombre de bénévoles et de stagiaires à les élever 
et à les soigner tend à suivre la même évolution (avec une petite défaveur du côté des humains malheureusement !). 
Le centre de soins a accueilli de début avril à fin août, une vingtaine de stagiaires bénévoles (chacun étant présent de 
quelques semaines à plusieurs mois). Ils ont permis l'accueil de tous les éclopés ailés. Sans eux et leur vaillance au travail 
(encore plus d'heures que ce que nous leur avions promis !) nous aurions dû nous résoudre à refuser les espèces les plus 
communes. A ces stagiaires étaient bien sûr associés les bénévoles de toujours (une vingtaine aussi) répondant encore une 
fois présent aux cris de détresse de nos amis à plumes. Un grand MERCI à tous pour cette formidable énergie ! 
Cette organisation voyait le jour cette année et nous réfléchissons à la reconduire l'année prochaine. Si vous souhaitez 
faire partie de l'équipe aux prochains beaux jours, n'hésitez pas à nous contacter. Il est à remarquer que nous prenons 
aussi des stagiaires sur du long terme au cours de l'année. Le rythme est plus calme et les tâches plus diversifiées. 

              Marie-Clémence 
 



 
Une journée comme les autres 

Tous les bénévoles vous le diront : un été au centre de soins, tant qu’on ne l’a pas vécu, on ne peut pas 
imaginer ce que c’est ! Mais pour tous ceux qui, passant par une belle journée de juillet, auraient été intrigués 
par l'intense activité du centre, je vais ouvrir quelques instants les portes de notre ruche. Voici donc un petit 
aperçu d’une journée d’été comme les autres au centre de soins... 

6h : C’est plein d’entrain et de dynamisme que l’équipe de jour démarre la journée : comptez une bonne 
dizaine d’âmes motivées pour faire tourner le centre en pleine saison ! Pendant que Pascal fait le tour des 
locaux et que l’infatigable Noele nourrit en volière, l'ensemble des stagiaires et bénévoles commence par la 
“pesée du matin”1 au milieu des piaillements des oisillons affamés. Puis chacun se met à son poste : soins des 
adultes, gavages des jeunes passereaux et rapaces, sans oublier le désormais mythique “Sondage des 
martinets” ! 

9h : Alors que jusqu’à présent la journée était à peu près calme, 
voici l’heure fatidique de l’ouverture du standard ! Un déluge d’appels, 
des oiseaux qui arrivent par dizaines, et surtout, le casse-tête des 
récupérations : une chouette hulotte à Feurs (Loire), une tourterelle 
à Villeurbanne (Rhône), une mouette à Villars-les-Dombes (Ain)... Il 
faut souvent faire preuve d’une grande habileté pour convaincre nos 
récupérateurs préférés de parcourir autant de kilomètres, alors 
qu’ils sont si souvent sollicités à cette période de l’année ! 

11h : L’équipe du soir, dont Laetitia et moi faisons partie, arrive à son tour prêter main forte et restera 
jusqu’à la fin pour assurer la fermeture du centre… relativement tard dans la nuit !  

12h30 : Le principal moment de détente de la journée, la pause déjeuner, consistant en un grand 
pique-nique dans la prairie. C’est notamment l’occasion pour tout le monde de se tenir au courant (“Comment 
va n° 1451 ?”), de comparer ses performances (“Combien tu fais de martinets à la minute, toi ?”) et même 
d’évoquer des sujets délicats (“Alors, elles ont enfin grossi tes hirondelles ce matin ?”).  

13h : Vite ! C’est l’heure du 3ème "repas martinets", du sondage des pigeons et tourterelles... 

19h : Voilà la journée qui tire à sa fin pour l’équipe de jour. Laurence est attendue avec impatience pour 
effectuer le "Charter du soir" et ainsi reconduire les stagiaires fourbus au campement, établi chez un 
bénévole, pour un repos bien mérité. Pendant ce temps, Laetitia et moi espérons que les bénévoles du soir nous 
rejoindront rapidement, car les oisillons eux ont encore faim ! 

2h : Heure théorique de fermeture des salles... ah 
non, petit souci, Laetitia en est seulement au 2ème carton de 
la 3ème étagère de la 1ère salle martinet, et moi je n’ai pas 
encore préparé le dernier repas des jeunes busards... 

3h20 : Ouf, Laetitia a enfin fini le 6ème repas des 210 
martinets ! C’est l’heure de partir ! Mais...  

“Claire, ne me dis pas que tu n’as pas fini de passer la 
serpillière !!!” “Si si, presque, et j’ai encore une étagère à 
nettoyer !" Et oui, j’avoue, c’est un peu ma faute si nous 
n’arrivions qu’à 11h le lendemain matin, après une nuit 
légèrement trop courte…  

Pour résumer, l’été au centre c’est toujours énormément de travail et de très longues journées, mais 
quelle satisfaction de voir s’envoler des dizaines de jeunes martinets du haut de la colline, ou bien de relâcher 
à la tombée de la nuit les chouettes remises de leurs blessures… Tout cela compense tellement les efforts 
fournis ! Alors si certains d’entre vous ont envie de nous rejoindre, ne vous inquiétez pas, l’été prochain sera 
sûrement aussi riche en émotions !  

Claire 
1Nos pensionnaires, qu'ils soient jeunes ou adultes, sont pesés tous les matins afin de pouvoir suivre leur croissance, 

leur état de santé. Notre travail est adapté en conséquence. 



 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

Un projet ambitieux 
 

Depuis plus d’un an, l’idée nous trotte dans la tête… Face à l’afflux croissant des oiseaux, nos locaux de 
Francheville semblent de plus en plus exigus, et il serait temps d’étendre nos ailes dans une structure plus 
vaste. 

Le projet se précise, sur la commune de Dardilly (environ 10 km au nord-ouest de Lyon), sur des terrains de 
zone agricole (et sous réserve d’un accord de principe pour y implanter des bâtiments, ce qui devrait se 
déterminer dans les prochains jours !). 

Les locaux, d’une surface totale de 530 m2, comprendraient : 
 Des animaleries, permettant d’accueillir nos pensionnaires 

toujours plus nombreux, en gardant des conditions optimales, y 
compris en cas de crise (on commence à en avoir l’habitude !) ; et dans 
l’avenir, d’assurer également la prise en charge des mammifères. 

 Des salles permettant à nos vétérinaires de réaliser sur place 
radiographies, interventions chirurgicales et premières analyses de 
laboratoire, afin d’améliorer le délai et la qualité des soins apportés. 

 Une partie administrative et d’accueil du public. 
 Des logements pour nos courageux bénévoles et stagiaires de 

longue durée, venus des quatre coins de France (ou même d’Europe !) 
pour apporter leur aide aux oiseaux en détresse, et qui sont 
indispensables au fonctionnement du Centre. 

Autour du bâtiment seraient implantées des volières de rééducation, en nombre et en taille suffisants pour 
que nos convalescents retrouvent le plus rapidement possible leurs capacités… et la liberté ! 

Nous aurons aussi à cœur de ménager notre environnement : intégration harmonieuse dans le site, utilisation 
d’énergies renouvelables (solaire en particulier)… Ce dernier point aura aussi un intérêt économique dans la 
pérennité du Centre. 

Mais en attendant, ce rêve a un coût : entre 700.000 et 800.000 € pour qu’il devienne réalité. 
Notre Centre serait alors un des plus grands et des mieux équipés de France. 
Ambitieux ? Oui, mais réaliste. Et c’est aussi votre participation qui le rendra réalisable ! 

Comment nous aider ? Nos requêtes sont multiples : 
 EN URGENCE : UN ARCHITECTE bénévole ou acceptant 

d’être patient… En effet, il nous sera difficile de le rémunérer 
avant d’avoir obtenu des subventions. Or, celles-ci ne pourront 
nous être accordées qu’après le dépôt du permis de construire, 
garant de la solidité du projet ! 

 Des entreprises du bâtiment prêtes à nous aider à réaliser 
ce fabuleux projet à moindre coût, sans en négliger la qualité ! 

 Des financeurs et mécènes privés ou publics, susceptibles 
de nous soutenir dans notre mission de protection de 
l’environnement et de la faune sauvage. 

 Et toutes les bonnes idées qui pourraient nous permettre 
d’avancer vers ce bel objectif ! 

Un petit dossier de présentation du projet est en cours de 
réalisation. N’hésitez pas à nous le demander si vous pensez pouvoir 
nous aider ! 

Lors de l’ouverture de cette nouvelle structure (qui aura probablement un fort impact médiatique), et tout 
au long de son fonctionnement, le Centre de Soins n’oubliera pas tous les partenaires qui lui auront permis cet 
accomplissement. 

Quoi qu’il en soit, nous vous remercions par avance de tout soutien que vous pourrez nous apporter ! 
                     
                                                                                                                                                 Pascal 



Le Centre de Soins pour Oiseaux Sauvages vous invite à son 

Assemblée Générale Ordinaire. 
 

Le Vendredi 3 février 2006 
A 19H30, à la Salle Claude Vacheron, à Francheville 

 
Sont prévus à l’ordre du jour : 
- Rapport moral 
- Rapport d’activités 
- Bilan financier 
- Bilan des oiseaux 
- Projets en cours 
- Election du Conseil d’Administration 
- Questions diverses 

 
 

C'est le nombre d'oiseaux soignés 
au centre de soins depuis son 
ouverture en février 1998.  

Au secours Père Noël ! 
Chouette coincée dans une cheminée attend le 
Père Noël pour la délivrer ! 
Cette chouette a de la chance: le centre de 
soins a entendu son appel et a pu la libérer après 
maints efforts.  
La petite fille de la famille aurait bien demandé 
au Père Noël de pousser le volatile en 
descendant le 24 décembre au soir, mais il 
aurait été difficile de laisser ce pauvre oiseau 
patienter plus de 20 jours dans cette cheminée ! 

A l'eau 
Nous le savions déjà : Laetitia aime à se baigner avec les cygnes (circulaire 16). Aujourd'hui nous ne parlerons pas 
d'un de ses exploits mais de ceux d'un autre testeur des jeux d'eau au centre de soins. Il est grand, plutôt élancé, 
vous accueille et vous renseigne à toute heure, soigne et assure les urgences… Il s'agit bien sûr de Pascal. Lui aussi a 
goûté aux joies du bain en plein air. 
Il a bien voulu nous raconter que c'est en réparant la pompe à eau alimentant la piscine qu'il est tout simplement 
tombé. Mais aucun témoin, aucune photo ne pourra corroborer sa version. Quel oiseau a été complice ? 
 
Et… qui sera le prochain ? 
(L'auteur peut-être suite à ces lignes…) 



 
Deux nouvelles pensionnaires 
Depuis quelques semaines, de nouvelles pensionnaires assez atypiques ont été recueillies au centre 
de soins : il s’agit de... deux chèvres naines ! En effet un propriétaire voisin, qui voulait se séparer 
de ses chèvres à moitié sauvages, avait tant bien que mal réussi à les attraper, et les avait 
solidement attachées par les pattes pour éviter qu’elles ne s’échappent. En se rendant sur place, 
Pascal constata d’ailleurs qu’elles avaient les pattes ankylosées et l’estomac gonflé d’être restées 
immobiles. Adoptées, elles furent donc immédiatement transportées au centre. Libérées et bien 
remises de leurs émotions, les chèvres gambadent maintenant dans la prairie du centre de soins. 
Elles sont toujours farouches (enfin, de moins en moins !), mais leur aide pourrait être très 
précieuse... notamment pour entretenir les volières ! 

Flash de dernière minute 
Jamais deux dans trois ! 
Nos petites protégées viennent d’être 
rejointes par leur aînée, qui avait jusque là 
mis beaucoup d’ardeur à échapper à la 
capture ! 

Cygne pare-soleil 
Appel pour un cygne mal en point. L'oiseau sur les bords de 
Saône est au même endroit depuis plusieurs heures, voire 
jours. La berge est d'accès difficile et la personne ayant 
découvert l'oiseau ne peut que le regarder désespérément du 
quai : impossible donc de le récupérer pour nous le 
transmettre. Qu'à cela ne tienne, nous nous déplaçons pour 
secourir ce malheureux oiseau. Après avoir trouvé une trouée 
afin de descendre jusqu’à lui et parcouru quelques mètres 
dans les détritus jonchant le bord de la rivière, nous arrivons 
à son niveau. Il ne bouge absolument pas et semble tapi dans 
la végétation. Peu d'espoir… 
Mais… c'est blanc… petit… Il manque la moitié du corps ? Il 
est vraiment aplati… En fait c'est froid et inerte… C'est un 
pare-soleil de voiture !!!! 
Eh oui, le côté blanc légèrement bombé, à moitié caché par la 
végétation, a fait effet de trompe-l'œil et une brave passante 
défenseur de la nature en a fait les frais. 

Marie-Clémence 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Réglementation 
Le centre de soins s'est donné comme objectif, dès son ouverture en 1998, de recueillir tous les oiseaux sauvages blessés. 
Cependant depuis le mois de juillet, une lettre de la Préfecture nous rappelle la législation et l'interdiction de relâcher des 
espèces nuisibles.  
Ainsi, depuis, pies, corneilles et corbeaux freux1 ne peuvent sortir légalement de nos locaux. N'ayant pas le droit de les 
garder, nous sommes donc dans l'obligation de faire euthanasier tout oiseau d'une de ces trois espèces entrant au centre 
de soins. 
Si vous trouvez un oiseau ressemblant à une pie, une corneille ou un corbeau freux, n'hésitez tout de même pas à nous 
appeler: Il peut s'agir d'une espèce très ressemblante (par exemple le choucas des tours). Si vous trouvez un adulte et que 
ses blessures sont importantes vous pouvez contacter le centre de soins ou un vétérinaire pour le faire euthanasier (Il est 
inutile qu'un animal souffre et meure à petit feu). S'il s'agit d'un jeune (même en dehors du nid, au sol), laissez-le: Les 
parents sont là, le nourrissent et le protègent. Souvent, les jeunes ne sont pas très stables sur leurs pattes; ce n'est pas 
pour autant qu'ils ont les pattes fracturées. Si l'oiseau tient sur ses pattes, vous pouvez le remettre en hauteur dans un 
arbre ou sur une haie. 
Rappelons par ailleurs qu'il est dangereux pour vous et l'oiseau de recueillir et de nourrir à la main un jeune. S’il survit, il 
ne saura pas se débrouiller dans la nature, ne saura pas communiquer avec les individus de son espèce. De plus, il peut 
attaquer les membres de votre famille ou vos voisins quand il formera son territoire à sa maturité. 
                                                                                                                                                   Pascal 
1 Les trois espèces citées (pie, corneille et corbeau freux) sont classées en espèces nuisibles. En effet elles prolifèrent 
fortement et causent des dégâts au niveau des cultures. De plus, elles sont responsables de nombreuses destructions de 
nichées d'autres espèces. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
C'est le nombre d'oiseaux accueillis en 
2005 au centre de soins à ce jour. A la 
même date en 2004, seuls 1880 avaient 
passés nos portes. 

     Wanted: 
- des congélateurs 
- des moulins à café 
- 1 architecte pour nous aider à déposer le permis de construire du 

nouveau projet. Une action bénévole ou à moindre frais serait 
fortement appréciée 

- 1 entreprise de construction et/ou des partenaires  pour nous aider à 
réaliser / financer ce fameux projet.  

- des bénévoles pouvant effectuer au centre de soins l'entretien et le rangement des locaux (animaleries et bureaux). Il faut 
pouvoir être présent minimum 2 heures par semaine. En effet nous avons beaucoup de difficulté à maintenir les locaux dans 
un état irréprochable. L'entretien courant est effectué (ne vous inquiétez pas pour les oiseaux, ils sont dans de très bonnes 
conditions !) mais tout nettoyage secondaire est reporté inlassablement. 

 
 

Hirondelles, chouettes, buses et faucons étaient tous réunis le 
24 septembre dernier pour célébrer le mariage de 
Laurence (administratrice du centre de soins) et Pascal (directeur). 

Nous leur souhaitons tous nos vœux de bonheur et plein 
d’oisillons et autres poussins pour agrémenter leur foyer…. 

 
                                                     Les pensionnaires du centre de soins 

Au sujet de la grippe aviaire 
La presse s'est emparée du sujet et a "mitraillé" le public de nombreuses informations que nous ne vous 
retranscrirons pas ici. Nous ne nous étalerons pas non plus sur l'avancée de la maladie. Cependant qu'en est-il au 
centre de soins ? 
Nous continuons à récupérer les oiseaux sans difficultés. Aucun cas ne s'est déclaré au centre de soins ou ne 
nous a été signalé par téléphone. 
Par ailleurs, nous avons pris des mesures pour qu'aucun oiseau atteint de la grippe aviaire ne rentre dans nos 
locaux. Nous redoublons de précautions et des protocoles sont mis en place pour éviter toute dissémination dans 
le cas éventuel où un oiseau atteint arriverait à passer nos portes. 
Aujourd'hui nous sommes sereins et ne nous inquiétons pas quant à la sécurité de nos pensionnaires. 
 

Pour cet hiver, 
Nous vous recommandons de commencer à nourrir les oiseaux le plus tard possible et d'arrêter dès la fin des 
grands froids. Vous pouvez bien sûr mettre à disposition des graines vendues en animalerie, des boules de 
graisse, du tournesol… mais n'oubliez pas aussi une coupelle d'eau claire sans additif (qui peut être renouvelée 
dans la journée en cas de gel). 
Si des cas de grippe aviaire sont signalés en France ou proches de nos frontières, il serait souhaitable de 
stopper le nourrissage pour éviter tout regroupement et dissémination de la maladie. 
                   Pascal 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le 3 février 2006
 

Le Centre de Soins tient à remercier tous ses partenaires, en particulier: 
Le Conseil Général du Rhône, le Conseil Général de l’Ain, le Conseil Général de la Loire, 

 le Conseil Régional Rhône-Alpes,  Le Grand Lyon, Michel Terrot (député),  
Les mairies de Bron, Craponne, Dardilly, Décines, Francheville, 
Les mairies de Meyzieu, St Genis Laval, Villefranche sur Saône, 

Les laboratoires Aguettant, Bio-mérieux, Francodex, Intervet,  Pfizer, TVM,  
La Fondation Nature & Découvertes, la Fondation Brigitte Bardot, La SPA Lyon et Sud Est, 

la FDCR,  Carrefour Ecully, et tous les autres… 
 

Les articles parus n’engagent que leurs auteurs. Les illustrations sont réalisées par Laurence. 
Merci à tous ceux qui ont participé à cette circulaire. 

  


